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Une énergie propre, 
renouvelable  
et sociale !
L’arrivée de la géothermie à Malakoff franchit une nouvelle étape avec 
le démarrage des travaux d’enfouissement du réseau de chaleur, qui 
ont débuté ces dernières semaines notamment rue Avaulée et bientôt 
avenue Pierre Larousse.
À terme, ce sont 8 000 logements collectifs et équipements publics 
qui bénéficieront d’une énergie propre, renouvelable et bien moins 
chère que le gaz et l’électricité. C’est aussi une énergie publique, qui 
ne versera pas de dividendes à des actionnaires mais dont les bénéfices 
seront investis dans l’entretien du réseau.
La géothermie sera en service dans notre ville à l’automne 2026. D’ici 
là, bien sûr, certains travaux peuvent provoquer ponctuellement 
des contraintes pour la circulation et parfois des nuisances pour les 
riverains : c’est malheureusement inévitable, même si les services 
municipaux et GéoMalak se mobilisent pour les réduire au maximum. 
Nos dispositifs de communication ont été renforcés afin de prendre 
en compte les premiers retours d’expérience.
C’est un effort collectif à consentir pour l’intérêt général : la géothermie 
nous fera économiser 17 000 tonnes de CO2 par an (l’équivalent de 
13 000 véhicules) et 20 % du montant de nos factures. Ensemble nous 
réussirons pour le bien de notre ville et pour la planète.

Jacqueline Belhomme, maire de Malakoff

 Visuel de Une : Séverine Fernandes  
Silhouettes de Gisèle Halimi, Nina Simone, Louise Michel, 
Françoise Héritier et Angela Davis, réalisées d'après  
les œuvres de JBC. 
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Retrouvez toute l’actualité de Malakoff sur malakoff.fr

et sur  

Nom de compte : @villedemalakoff

 Séverine Fernandes

 Toufik Oulmi, Séverine Fernandes
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 ↓ Parfums de femme
Découverte olfactive de la parfumeuse Germaine 
Cellier, première femme « nez », lors de la causerie 
parfumée organisée par la médiathèque Pablo-
Neruda, le 9 février.

 Toufik Oulmi

 ← Manèges enchantés
Trésors de banlieues ouvre ses portes jusqu'au 
13 avril à l’usine Chanteraines de Gennevilliers. 
Malakoff participe à cette grande exposition qui 
met en valeur le patrimoine artistique et historique 
des villes périphériques, en prêtant quatre œuvres 
autour du manège, dont la toile d’Isaac Antcher.

 Séverine Fernandes

↓ En coulisses… 
Succès pour les visites d’habitants du chantier de géothermie,  
le 25 janvier : tous les créneaux étaient complets ! Vidéo sur  malakoff.fr 

 Valérie Jacob
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 ↑ C'est la lutte...
L’histoire au présent, 9e projet du budget participatif, a été inauguré le 23 janvier 
lors des vœux de la Bourse du travail, à l’initiative du projet. À travers la ville, douze 
silhouettes métalliques mettent en valeur des personnalités marquantes de l’histoire 
sociale et ouvrière de Malakoff.

 Séverine Fernandes

 ↓ Strass et paillettes
Karaoké, danse, maquillage : les Maisons de 
quartier ont célébré la nouvelle année avec leurs 
usagers lors d’une soirée disco, le 25 janvier,  
à la salle des fêtes Jean-Jaurès.

 Valérie Jacob

Cinquantième !
Les Foulées de Malakoff ont fêté leurs 
50 ans à vive allure. La traditionnelle 
course dans les rues de la ville a réuni 
plus de deux mille personnes pour  
les 5 et 10 km. Vidéo sur  malakoff.fr 

 Alex Bonnemaison
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DÉMÉNAGEMENT

Le Club ados  
à Gagarine

Précédemment installé sur le mail Maurice-
Thorez, le Club ados sera hébergé dans l’ancien 
accueil de loisirs Gagarine, rue Hoche, à partir 
du mois de mars, après quelques travaux de 
rafraichissements et la création de toilettes 
PMR. L’équipe est toujours composée de son 
directeur Hakim Mlayah et de deux animateurs 
permanents. Elle est complétée d’animateurs 
sur les périodes de vacances au regard d’une 
hausse des effectifs accueillis. Ateliers, visites, 
débats et loisirs (artistiques, sportifs, ludiques) 
sont au programme toute l’année pour aider les 
collégiens à argumenter, développer leurs idées 
et créer du lien. 

Alice Méker   Adobe Stock
 Accès libre du lundi au vendredi, 16 h 30 à 18 h 30 - 

Accueil de loisirs : mercredi après-midi et vacances 
scolaires. Tarifs selon quotient familial, inscriptions via 
le Portail famille.
 malakoff.fr 

 
CONSEILS  
DE QUARTIER
Les premiers conseils de 
quartier se dérouleront 
au mois d’avril. Le conseil 
de quartier Centre ouvre 
le bal le 3 avril à 
19 heures, à l’Espace de 
vie sociale Pierre-Valette, 
en présence de Michel 
Aouad, adjoint à la maire.

 
COMMÉMORATION
Le 19 mars, Malakoff 
célèbre le 63e 
anniversaire de la fin  
de la guerre d’Algérie.  
À l’occasion de cette 
journée nationale  
du souvenir et du 
recueillement à la 
mémoire des victimes 
civiles et militaires, le 
rassemblement se fera  
à 10 h 15 sur la place du 
11-Novembre-1918, avant 
un dépôt de gerbes au 
monument aux morts, 
puis à la Maison de la vie 
associative.

NUMÉRIKOFF

À l’heure  
du numérique
Smartphones, tablettes, ordinateurs… le 
numérique rythme nos vies. Mais comment s’y 
initier ou en faire bon usage ? Pour favoriser 
l’inclusion numérique, l’espace de vie sociale 
Pierre-Valette propose toute l’année des 
formations et des ateliers autour de différentes 
thématiques et dispose d’une salle informatique 
en accès libre. Du 17 au 22 mars, l’équipe 
organise la quatrième édition de Numérikoff, un 
événement destiné à favoriser « une utilisation 
responsable, écologique, citoyenne et 
préventive du numérique », explique Jeannine 
Deketelaere, responsable de l’espace de vie 
sociale. « Qu’est-ce qu’un numérique propre, 
équitable, comment se l’approprier, sans 
tomber dans l’excès ? Nous essayons à travers 
toutes nos actions de toucher tous les publics », 
détaille-t-elle. Au programme cette année ?  
Un atelier pour apprendre aux enfants à utiliser 
leurs smartphones en toute sécurité, un autre 
pour décrypter les fausses infos, ou encore une 
table ronde sur les réseaux sociaux et la 
démocratie. Mais aussi une exposition 
consacrée aux pionnières des nouvelles 
technologies, « destinée à encourager les 
femmes à s’ouvrir à des métiers auxquels elles 
n’auraient pas pensé », précise la responsable. 
L’événement se clôturera avec la vente 
d’ordinateurs reconditionnés par l’association 
Ecodair. « Aujourd’hui on fait tout par le 
numérique ; permettre aux gens d’y avoir accès, 
c’est donc atténuer les inégalités », conclut 
Jeannine Deketelaere. 

 Olivia Sorrel-Dejerine   123RF

  Numérikoff, du 17 au 22 mars 2025, Espace de vie 
sociale Pierre-Valette.

          L’ bjet du mois |  
 

La 
banderole 
des 80 ans  
de l’USMM

Durant toute l’année, elle va plonger la ville dans une atmosphère à la fois 
sportive et festive ! Dévoilée à l’occasion des Foulées de Malakoff, la 
banderole célébrant les 80 ans de l’USMM sera suspendue dans tous les 
gymnases et accrochée sur les barrières pour chacun des événements 
organisés en extérieur.

©
 D
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SPORTIVAL

Malakoff célèbre le sport
Formidable créateur de lien social, le sport sera à l’honneur du 28 mars au 6 avril. La Ville organise 
en effet le SportiVal, un moment tout public, à la fois festif et fédérateur.

Pascal Mateo   Laurene Valroff

Malakoff enfile ses chaussures de sport ! Du 
28 mars au 6 avril, la Ville organise une semaine 
d’animations sportives, un festival de sports 
désigné sous le nom de SportiVal. Le choix de ces 
dates ne doit rien au hasard : le SportiVal fait ainsi 
écho à la Journée internationale du sport et de la 
paix (6 avril), mais aussi à la Semaine olympique et 
paralympique (du 31 mars au 4 avril 2025).  
« Les Rencontres du sport ayant montré en 2022 
que Malakoff était une ville sportive, il nous a paru 
pertinent de mettre un coup de projecteur sur  
le sport en regroupant durant une semaine des 
événements jusqu’à lors répartis sur l’ensemble  
de l’année », indique Jean-Michel Poullé, adjoint  
à la maire chargé des Politiques culturelles et 
sportives. Ces événements emblématiques, les 
Malakoffiots les connaissent bien : les Olympiades 
des enfants se dérouleront ainsi du 31 mars  
au 4 avril, les Olympiades intergénérationnelles 
auront lieu le 2 avril et le Cross des enfants 
– anciennement cross des écoles – le 5 avril.  
Mais ce n’est pas tout. Du 28 mars au 4 avril,  

de nombreuses sections de l’USMM – partenaire 
du SportiVal – ouvriront leurs portes pour des 
séances de découverte. Le 4 avril, des soirées jeux 
de société seront organisées dans quatre lieux 
différents. Et le 5 avril, la place du 11-novembre-1918 
vivra toute la journée au rythme du sport, avec de 
nombreuses animations. L’occasion pour l’USMM 
de célébrer ses 80 ans en fanfare : « Nous allons 
proposer des initiations à des disciplines comme  
le handball 4x4 et le basket 3x3, des pratiques très 
urbaines que l’USMM entend développer », révèle 
Marine Teste, présidente de la section handball  
de l’USMM. Ce même jour, la Ville organisera une 
sensibilisation au handisport et proposera des 
défis ludiques et insolites. « Quel que soit l’âge,  
le sport concerne tous les publics, assure Jean-
Michel Poullé. Et l’objectif du SportiVal est de 
montrer qu’il constitue un vecteur d’inclusion,  
de lien social, de paix et de solidarité ». De quoi 
prolonger la magie des Jeux Olympiques et 
Paralympiques de Paris 2024 ! 
Programme à consulter sur  malakoff.fr 
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 Alors que 
l’USMM omnisports 
fête ses 80 ans, le 
SportiVal constitue 
une belle occasion 
pour faire découvrir 
nos sections, mais 
aussi pour intégrer 
le sport dans la 
ville et toucher des 
publics différents. 
Marine Teste, présidente de 
la section handball de l’USMM.

https://www.malakoff.fr/51-3528/agenda/fiche/sportival.htm


ÉCONOMIE

Bayard emménage !
C’est un événement qui fera date dans l’histoire économique de Malakoff. À compter 
du 9 mars, le groupe Bayard installe son siège et l’intégralité de ses activités franci-
liennes boulevard Gabriel-Péri, dans un immeuble neuf baptisé Kalifornia. « C’est une 
excellente nouvelle pour Malakoff, qui montre combien la ville est attractive », se réjouit 
Corinne Parmentier, adjointe à la maire chargée du Développement économique. Le 
groupe de presse et d’édition va donc quitter Montrouge, où il était installé depuis 
2008. Les nouvelles formes d’organisation du travail sont l’une des raisons qui 
expliquent son arrivée en terre malakoffiote : Bayard va adopter un 
modèle en flex office, ce qui va lui permettre de maximiser l’utilisa-
tion de l’espace en fonction des besoins. « C’est un changement 
important, qui nécessitait un immeuble plus souple, précise 
François Morinière, président du directoire du groupe Bayard. Nous 
bénéficierons en outre d’espaces pour la vidéo et l’audio, mais aussi 
de salles de réunion à la connectique ultramoderne. » La deuxième 
motivation du groupe est d’ordre économique : ses nouveaux 
locaux sont en effet plus petits que ceux qu’il occupait jusqu’ici, ce 
qui va diminuer ses charges de structure. Enfin, cet emména- 
gement s’inscrit dans une démarche écologique. « Fin 2022, Bayard 
a été la première entreprise de médias à obtenir le statut de société* à mission, souligne 
François Morinière. Il était important de mettre nos convictions en phase avec l’endroit 
où nous allons travailler ». Le groupe va donc investir 8 500 m² répartis sur cinq étages, 
dans un immeuble respectueux de l’environnement. Avec son éclairage naturel, ses 
façades en briques de terre cuite (un matériau géo-sourcé), ses jardins et terrasses 
plantés et l’utilisation d’une douzaine de matériaux issus du réemploi ou du recyclage, 
l’immeuble Kalifornia coche de nombreuses cases en matière de préservation de la 
planète. Pour Malakoff, l’arrivée de Bayard est un gage d’avenir. « Nous espérons déve-
lopper des coopérations avec le groupe, notamment en matière culturelle et scolaire », 
affirme Corinne Parmentier. Un vœu qui trouve un écho favorable au sein du groupe : 
« Nous pouvons être un lieu d’échanges intéressant pour la jeunesse malakoffiote », 
conclut François Morinière, qui a lui-même passé les vingt-quatre premières années 
de sa vie… à Malakoff !
*Qualité reconnue aux sociétés qui intègrent des objectifs sociaux et environnementaux

Pascal Mateo   Ateliers234

ALLO ?
La question du premier 
téléphone portable des 
adolescents est un casse- 
tête pour tous les foyers. 
La pause des familles 
invite à échanger autour de 
ce thème, avec la guide 
parentale Genoveva 
Desplas, le 17 mars à 
18 h 30, à la Maison de 
quartier Jacques-Prévert.

VANESSA BEAUTÉ

Coupes femmes, hommes 
et enfants, taille de barbe, 
manucure, épilation et 
coiffure à domicile : 
Vanessa de Paula Lopes 
propose de nombreuses 
prestations dans son 
nouveau salon, et expose 
des tableaux de son 
père, peintre brésilien, et 
d’artistes malakoffiots.

 Salon Larousse 62 avenue 
Pierre-Larousse

 
VIDE-GRENIERS
Le 17 mai, le vide-
greniers reprendra place 
rue Raymond David et 
bd Camélinat. Pour 
réserver un emplacement, 
il suffit de télécharger le 
formulaire d’inscription sur 
le site de la ville ou de le 
récupérer à l’accueil de la 
mairie, à partir du 3 mars, 
puis de se rendre à la 
Maison de la vie associative 
les 8 et 9 avril afin de 
finaliser l’inscription.
 malakoff.fr 

 ←
Le groupe 
Bayard occupera 
plus du tiers  
de l'immeuble 
Kalifornia, situé 
au 15 boulevard 
Gabriel-Péri.

Sur les quelque 1700 
salariés que le groupe 
Bayard compte  
à travers le monde, 

800 personnes 
s’installent à Malakoff  
à compter du 9 mars. 
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https://www.malakoff.fr/9-3519/actualites/fiche/inscriptions-au-vide-greniers-2025.htm


CIMETIÈRE

Bons usages

Afin de préserver la tranquillité et l’harmonie du 
cimetière, une charte de bonne conduite va être 
élaborée afin de renforcer la sécurité, le bon 
fonctionnement et la sacralité du lieu. La Ville lance 
également un marché de reprises administratives de 
concessions funéraires. Lorsqu’une concession n’a pas 
été renouvelée dans les deux ans suivant son expiration, 
elle retourne à la commune. Les concessionnaires 
concernés et leurs ayants-cause doivent se manifester 
auprès du service État civil de la Ville.

Alice Méker   Séverine Fernandes
 malakoff.fr 

ROIS ET REINES
La 21e édition de l’Open 
international d’échecs de 
Malakoff aura lieu du 12 
au 20 avril. Organisé par 
l’association Malakoff et 
Mat, avec le soutien de la 
ville de Malakoff, le tournoi 
est ouvert à tous les âges 
et tous les niveaux.
 malakoffetmat.fr 

BÊÊÊ !

Venez assister à la tonte 
des brebis, le 15 mars à 
14h à la Ferme urbaine. 
Animation gratuite et 
ouverte à tous.

BRADERIE 
Venez dénicher des 
trésors à la braderie du 
Secours populaire : jouets, 
déco, vêtements…. La 
recette servira à financer 
des aides pour les béné- 
ficiaires de l’association.

 Samedi 22 mars, de 9 h  
à 13 h, à la Maison de la vie 
associative

OLYMPIADES 
Les traditionnelles 
Olympiades intergénéra-
tionnelles se dérouleront 
le 2 avril au gymnase 
Marcel-Cerdan, dans le 
cadre du SportiVal (cf. 
page 7). Jeunes et seniors 
malakoffiots s'affronteront 
lors d'épreuves sportives 
et ludiques.

 

PROJET MÈRE-FILLE

Résilience en duo

Elles arborent le sourire de celles qui savent combien la 
vie est précieuse. Et affichent la complicité d’une mère 
et de sa fille heureuses d’avoir mis sur pied un projet 
commun. Depuis décembre 2023, les Malakoffiotes 
Cécile et Iris Parès animent le compte Instagram  
parki_pote. « L’objectif de ce compte est d’informer sur 

la maladie de Parkinson, qui m’a été dia-
gnostiquée voici douze ans », explique 
Cécile Parès. Elle n’avait alors que 
48  ans, un âge extrêmement précoce 
pour voir la maladie se déclencher… À 
grand renfort de pédagogie, leurs posts 
s’efforcent de combattre les idées reçues 

qui règnent au sujet de cette maladie neurodégéné- 
rative, dont les symptômes ne se résument pas aux 
tremblements. Et leurs vidéos évoquent le quotidien 
d’une malade et de la personne qui l’accompagne, sou-
vent avec un zeste d’humour : « Nous voulions que le 
contenu soit positif et porteur d’un message d’espoir, 
sans pour autant taire les moments difficiles », souligne 
Iris Parès. En outre, parki_pote délivre des astuces pour 
vivre avec la maladie : des conseils diététiques, des 
encouragements à pratiquer une activité sportive… 
« Pour moi, c’est la marche à pied et le “ping-parkinson”, 
du tennis de table que je pratique quatre heures par 
semaine », indique Cécile Parès, qui travaille à mi-temps 
comme chargée de production sur la chaîne TV5 Monde. 
Le nombre de commentaires positifs suscités par leurs 
posts montre à quel point elles comblent un vide auprès 
des malades comme des aidants. « En libérant la parole 
de Maman, qui n’évoquait jamais sa maladie auparavant, 
parki_pote nous a ressoudées », complète Iris Parès. Et 
c’est probablement là sa plus belle réussite. 

 Pascal Mateo   2025 Alexandra Wolf

3 398 
Le nombre de followers 
du compte Instagram 
parki_pote à la mi-février 
2025.
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https://www.malakoff.fr/9-2890/actualites/fiche/reprise-de-concessions-funeraires.htm
https://malakoffetmat.fr/


O� ert par le CCAS aux retraités

de Malako�  âgés de 60 ans et + 

Gymnase Marcel-CerdanSamedi 5 avril 2025
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de Malako�  âgés de 60 ans et + 

Gymnase Marcel-CerdanSamedi 5 avril 2025
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Le PLUi est un document d’urbanisme qui planifie 
l’aménagement à l’échelle du territoire Vallée Sud-
Grand Paris (VSGP). Règles de construction, futurs 
sites de projets, secteurs naturels à préserver... Il 
détermine les grandes orientations de demain en 
matière d’aménagement pour les onze communes 
du territoire (Antony, Bagneux, Bourg-la-Reine, 
Châtenay-Malabry, Châtillon, Clamart, Fontenay- 
aux-Roses, Le Plessis-Robinson, Malakoff, Montrouge 
et Sceaux). Ses trois objectifs principaux sont de 
conforter l’attractivité du territoire, d’améliorer le cadre 
de vie des habitants et d’amplifier les actions de tran-
sition écologique et de préservation de la biodiversité.

Dentelle
Elaboré en concertation avec les habitants des 
communes de VSGP, le document de cinq mille 
pages est entré en vigueur en début d’année. 
« Nous avons travaillé dans la dentelle pour harmo-
niser les règles car les enjeux des communes ne sont 
pas les mêmes, en termes de foncier, de population, 
d’habitations et d’orientation politique », précise 
Marc Choukour, directeur municipal du Développe-
ment urbain. Les Malakoffiots qui veulent construire, 
agrandir ou surélever leur bien immobilier doivent 
désormais se conformer au PLUi. Mais ils continuent 
de formuler leurs demandes en mairie, car c’est 
bien la municipalité qui examine les projets. 
« Concrètement, il y a peu de différences pour les 
habitants dans l'instruction », poursuit Marc Choukour.

Identité protégée
Les changements importants concernent l’augmen-
tation des espaces verts, la protection patrimoniale 
(voir encadré) et la baisse de la hauteur des construc-
tions dans presque toute la ville pour éviter les grands 
ensembles. « Le PLUi est plus contraignant pour les 
promoteurs, mais très bénéfique pour les habitants ! 
La ville sera plus verte, plus respirable et son identité 
sera protégée », insiste Marc Choukour. Malakoff ne 
sera pas pour autant une ville figée et maintiendra 
un taux de mixité sociale, un équilibre entre habitations 
et commerces et un développement des services 
publics. Une évolution qui privilégie le qualitatif au 
quantitatif !

Julie Chaleil   Séverine Fernandes
Plus d'informations sur  malakoff.fr 

Approuvé en Conseil 
territorial, le Plan 
local d’urbanisme 
intercommunal 
(PLUi) est entré en 
vigueur le 13 janvier 
dernier, après  
deux ans et demi de 
travail. Cette nouvelle 
version du PLU 
permet à Malakoff de 
protéger davantage 
son identité.

PLAN LOCAL D’URBANISME INTERCOMMUNAL

Identité protégée

Protection patrimoniale
Au sein du PLUi, Malakoff a pu établir une liste 
patrimoniale d’éléments remarquables, composé 
de 90 bâtis (pavillons et bâtiments), 3 séquences 
urbaines, 2 murs, 41 sentes et sentiers, mais 
également 23 arbres remarquables et 10 arbres 
remarqués, plantés dans le domaine public et 
privé. Ainsi répertorié, ce patrimoine est 
désormais protégé de la destruction et permet  
à la ville de préserver son caractère unique.
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 Le PLUi reflète 
l'orientation 
politique de la 
majorité municipale 
et la volonté des 
habitants. Nous 
espérons aller plus 
loin à la prochaine 
révision du 
document et faire 
de Malakoff  
une ville encore 
plus résiliente.
Rodéric Aarsse, adjoint à la 
maire chargé de l’Urbanisme, 
de l'Espace public et des 
Bâtiments communaux. 

https://www.malakoff.fr/299/cadre-de-vie/urbanisme-a-malakoff/plan-local-d-urbanisme-intercommunal.htm


GRANDE LESSIVE, 
LA SUITE
La direction municipale du 
Cadre de vie poursuit le 
nettoyage de certaines rues 
de Malakoff. Seize rues sont 
concernées, nécessitant 
une demie à une journée de 
travaux. En mars, les rues 
Irène et Frédéric Joliot-
Curie et Henri-Martin, 
l’avenue Anatole-France et 
la contre-allée D906 seront 
nettoyées, détaguées et 
désherbées. La circulation 
et le stationnement sont 
interdits pendant les 
opérations.
Plan sur  malakoff.fr 

QUALITÉ DE L’AIR

Nouvelle étape  
pour la ZFE
Adoptée en 2019, la loi d’Orientation des mobilités de 
2019 a rendu obligatoire la création d’une Zone à faibles 
émissions (ZFE) dans les métropoles françaises où  
la qualité de l’air est menacée. L’idée est de restreindre 
la circulation des véhicules les plus polluants selon des 
plages horaires déterminées et au sein d’un périmètre 
défini. Pour la métropole du Grand Paris, le périmètre 
de la ZFE s’étend sur 77 communes, dont Malakoff. Au 
1er janvier 2025, ce dispositif a franchi une nouvelle étape. 
Outre les véhicules affichant une vignette Crit’Air 4 et 5, les 
restrictions concernent désormais les véhicules Crit’Air3. 
La mise en place de la ZFE est néanmoins progressive 
et comprend une période pédagogique d’un an : jusqu’à 
la fin de l’année, les contrôles seront donc ponctuels et 
purement informatifs.  

P. M.   Séverine Fernandes

GÉOTHERMIE
Le grand chantier de  
la géothermie avance.  
Les travaux de forage du 
second puits sont terminés, 
le réseau de canalisations 
se déploie et la construction 
de la centrale débutera en 
avril. Vous pouvez suivre  
les travaux, les emprises de 
chantiers ainsi que les rues 
concernées sur le site dédié 
de Géomalak.

 geomalak.fr 
Vidéos sur  malakoff.fr 

RÉSEAUX

Travaux rue Jules-
Guesde

La société Enedis réalise des travaux de réfection sur son réseau 
haute tension dans la rue Jules-Guesde. Ce chantier important, qui a 
démarré en janvier dernier, nécessite de fermer la rue à la circulation 
entre 9 heures et 17 heures. Les accès riverains, les cheminements 
piétons ainsi que la collecte des ordures ménagères par Vallée Sud 
-Grand Paris sont toutefois maintenus. Les places de stationnement 
sont de nouveau accessibles. La fin des travaux est prévue le 6 avril.  

Julie Chaleil   Séverine Fernandes

HABITAT

Une permanence  
pour Vallée Sud Rénov
Comment réduire la consommation énergétique de son logement ? 
Quelles sont les subventions possibles ? C’est à ce type de questions 
que peut répondre Vallée Sud Rénov, une société d’économie mixte 
crée par en 2021 par Vallée Sud-Grand Paris pour accompagner les 
propriétaires de logements et les membres de conseils syndicaux 
de copropriétés dans leur projet de rénovation énergétique. Afin  
de leur apporter les renseignements et les conseils indispensables 
avant de se lancer, Vallée Sud Rénov organise à compter du 12 mars 
une permanence gratuite et accessible sans rendez-vous.  
Cette permanence se déroulera à l’hôtel de ville de Malakoff  
chaque deuxième et quatrième mercredi du mois, entre 9 heures  
et 12 heures.  

Pascal Mateo  
 valleesudrenov.fr 
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https://www.malakoff.fr/9-3480/actualites/fiche/grand-nettoyage-de-rues.htm
https://geomalak.fr/
https://www.malakoff.fr/119-12372/a-propos-de-malakoff/malakoff-en-videos/resource/geothermie-portes-ouvertes-au-public.htm
https://www.valleesudrenov.fr/


 Déchets alimentaires
Concernés :  
épluchures de légumes, 
coquilles d’œufs, restes 
alimentaires, filtres à café, 
sachets de thé…
Collectes :  
• �lundi matin ou vendredi soir 

selon votre secteur

 Ordures ménagères
• �lundi ou vendredi (pour  

les zones pavillonnaires),
• �lundi, mercredi et vendredi 

(pour les grands collectifs).

 Emballages,  
papiers, matières 
recyclables
• �mardi ou jeudi.

 Déchets végétaux 
• �de mars à décembre,  

lundi ou mercredi matin.
• �Hors de cette période, déposez 

vos déchets verts en déchèterie.

Ces bacs et sacs sont collectés de 6 h à 14 h et de 15 h à 22 h, selon le secteur dont vous 
dépendez. La sortie des conteneurs doit se faire la veille et à partir de 15 h, toujours selon 
votre secteur de rattachement.

 Verre et textile
Amenez bouteilles/flacons/bocaux 
en verre et vêtements/linge de 
maison/chaussures dans les bornes 
verre et textile disponibles à cet effet 
dans Malakoff.
Plan des bornes :  valleesud.fr  
et Guide du tri 2025 (page 13).

 Encombrants : c’est sur RDV !
La collecte se fait à la demande, devant chez vous en réservant un créneau au préalable. 
Les objets doivent être étiquetés avec le numéro obtenu lors de l’inscription.

À noter : il n’est pas nécessaire d’être présent lors de la collecte

Les encombrants sans numéro de rendez-vous seront considérés comme des dépôts 
sauvages et sanctionnés par une amende de 300 € correspondant à un forfait de 

nettoyage d’une heure par deux agents, l’utilisation d’un camion et l’élimination des déchets.

0 800 02 92 92  
(appel gratuit)

Pour réserver un créneau, 3 moyens s’offrent à vous :

valleesud.fr rubrique 
« gestion des déchets »

QR CODE  
à scannerUn doute ? Reportez-vous à la 

liste rue par rue, en page 14 du 
Guide du tri 2025. Consultable 

en ligne sur valleesud.fr, 
rubrique « gestion des déchets »

 La collecte des déchets

L’urbanisme
Permis accordés  
du 09 janvier au 12 février 2025

SCI REJA. Rénovation et extension d’un bâtiment 
d’habitations collectives et extension d’une maison 
individuelle. 9 passage Arcole • VIZEA. Diminution 
de la surélévation initialement prévue dans la de-
mande de permis de construire. 59 avenue Augustin-
Dumont • PARTNER FORMATION. Transformation 
de locaux à usage de bureau en centre de formation. 
60 rue Étienne-Dolet • CLARDIM. Remplacement 
d’une partie de l’isolation thermique extérieure et 
ravalement  d’un bâtiment. 172 avenue Pierre-
Brossolette • COURMADIS. Dépose des stores ver-
ticaux et du store banne. Pose de nouvelle vitro-
phanie. 45 avenue Pierre-Larousse • N’DRE David. 
Ajout d’une grille en galvanisé contre l’escalier.  
2 bis rue Hoche • GEOMALAK. Création d’une  
centrale géothermique à Malakoff. 39 rue Danton • 
SAS SOGEPROM REALISATIONS. Modification de 
la clôture, modification du pignon sud-ouest, mo-
dification du mur d’implantation du bâtiment le long 
des limites de propriété et modification du revête-
ment de la façade sur rue. 8-12 rue Laforest • 
SCI  MALAKOFF DOLET 4. Rénovation des façades 
d’une construction. 1 sentier des Fosses Rouges • 
COMBE Tanguy. Réfection de volets. 17 boulevard 
du Colonel-Fabien.

 ↑ C’est sous cette magnifique voûte céleste en trompe l’œil qu’évolueront les usagers de 
la gare de Châtillon-Montrouge, sur la future ligne 15 du Grand Paris Express. S’inspirant 
des plafonds peints de la Renaissance, l’artiste Laurent Grasso réalise une peinture 
photographiée et numérisée, qui sera ensuite sérigraphiée sur 2750 lames métalliques 
plissées qui formeront le plafond. L’installation de l’œuvre va se poursuivre jusqu’à l’été 2025.
  Périphériques architectes
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de la mandature, le cent troisième s’engage à 
poursuivre la féminisation des noms de lieux 
pour rendre les femmes plus visibles dans 
l’espace public. Ainsi, lorsqu'un bâtiment est 
édifié, il est systématiquement proposé de lui 
donner un nom de femme. La commission de 
féminisation – composée d’élus, de représen-
tants d’associations et d'agents municipaux – 
propose une liste de femmes soumise au vote 
des habitants et des usagers. Une politique 
indispensable au regard de la situation en 
France, où les inégalités sont criantes : seuls 4 % 
des rues et 2 % des boulevards et des avenues 
portent des noms de femmes, contre 40 % pour 
les hommes. Une disproportion renforcée par 
le fait que les grandes artères portent presque 
exclusivement des noms d’hommes tandis que 
les femmes donnent surtout leurs noms à des… 
impasses ! Par ailleurs, de nombreuses voies 
portent uniquement des prénoms de femmes, 
traces d’une époque où les propriétaires des 
terrains utilisaient le petit nom de leur épouse, 
fille ou maîtresse pour les baptiser.

VILLE AU FÉMININ 

 
À l’occasion du 8-Mars, journée internationale des droits des 
femmes, Malakoff questionne leur place dans l’espace public. 
La Ville poursuit son action en faveur d’une plus grande mixité 
et ouvrira l’an prochain une Maison des femmes.

Julie Chaleil   Séverine Fernandes/JBC

Révolutionnaire, exploratrice, militante, spor-
tive, écologiste… Des femmes investissent 
l’espace public de Malakoff depuis plusieurs 
années. Des rues, des squares, des équipements 
publics et des bâtiments portent le nom de 
femmes qui ont marqué l’histoire locale, na-
tionale ou internationale (voir portraits p 16 à 
18). Cette féminisation de l’espace public est 
le fruit de la politique municipale menée en 
faveur des droits des femmes. Depuis trente 
ans, des femmes sont à la tête de la commune, 
et désormais, deux délégations sont dévolues à 
la cause des femmes : Droits des femmes et Ville 
et genre. Parmi les cent cinquante engagements 

Quelle est la place  
des femmes à Malakoff ?
Malakoff mène une politique 
municipale féministe depuis 
longtemps, surtout depuis 
que des femmes sont maires ! 
Cet engagement s’est 

renforcé depuis la nouvelle 
mandature, avec notamment 
la création de la délégation 
Ville et genre, qui vient 
compléter le travail de la 
conseillère municipale 
déléguée aux Droits des 
femmes. Depuis toujours, les 
villes ont été conçues par et 
pour des hommes. À 
Malakoff, nous faisons évoluer 
la situation, en proposant une 
ville plus égalitaire et plus 
inclusive.

La féminisation de l’espace 
public est-elle un volet 
important ?
Bien sûr ! Nous féminisons  

le nom des rues, des squares, 
des équipements publics  
et des bâtiments. La 
commission de féminisation, 
propose des noms de 
femmes qui sont ensuite 
choisis par les habitants et les 
usagers. Une trentaine de 
lieux portent désormais des 
noms de personnalités 
inspirantes et de nouveaux 
vont suivre.

Quelles autres actions sont 
mises en place ?
Nous agissons dans tous les 
domaines, en travaillant avec 
d’autres délégations, car la 
question est transversale. 

Dans l’éducation, nous 
aménageons les écoles pour 
permettre une occupation 
partagée de l’espace entre 
filles et garçons, dans la 
culture et le sport nos 
subventions aux associations 
sont corrélées à un respect 
de la mixité et de l’inclusivité, 
dans le domaine de la 
sécurité nous avons renforcé 
l’éclairage public, permis que 
les bus s’arrêtent la nuit à la 
demande des femmes, mis 
des logements à disposition 
des femmes victimes de 
violences, etc. Une vraie 
dynamique existe désormais 
à Malakoff !

Questions à…  
Bénédicte Ibos, adjointe à la maire chargée de Ville et genre.

DROIT DE CITÉ
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 ↑ La féminisation des noms de lieux dans Malakoff vise à rendre visibles les femmes dans l'espace public.

PARITÉ ET INCLUSION
« L’oubli des femmes dans les noms de rue 
s’inscrit dans une démarche plus large qui 
efface systématiquement les contributions des 
femmes dans tous les domaines, y compris l’art, 
la politique, les découvertes scientifiques… », 
s’insurgeait en 2024 Julie Marangé, présidente 
de l’association Feminists in the City, sur le 
site pretto.fr. Aujourd’hui, Malakoff compte 
trente-six lieux portant des noms de femmes, 
résultat de la politique volontariste pour lutter 
contre cette invisibilisation. On sait également 
que l’usage de l’espace public n’est pas le même 
pour tous : entre une offre de loisirs qui profite 
essentiellement aux hommes et des transports 
insensibles aux spécificités de genre, le harcè-
lement et la violence ont pour conséquence 
que les femmes traversent l’espace public sans 
s’y arrêter et élaborent des stratégies d’évite-
ment. Afin que la ville ne soit plus un territoire 
hostile aux filles et aux femmes, Malakoff agit 

36
lieux portent des noms  
de femmes à Malakoff.

15 767 
femmes vivent à Malakoff, 
soit 52,1 % de la population.

39 19 
Le numéro d’urgence  
gratuit pour les victimes  
de violence.

pour plus de parité et d’inclusion dans les 
établissements scolaires, la culture, le sport 
tout en améliorant la sécurité (voir questions 
à Bénédicte Ibos). La Ville peut également 
compter sur des associations qui participent 
à construire une commune plus mixte et plus 
égalitaire. « Nous menons des actions contre les 
violences faites aux femmes, nous intervenons 
dans les écoles pour lutter contre les stéréotypes 
sexistes, et nous organisons des balades autour 
du matrimoine, pour rendre visible l’héritage 
des femmes », explique Agnès Zissmann, de 
Femmes solidaires. Prochainement, la future 
Maison des femmes ouvrira ses portes, à deux 
pas de la mairie (cf. page 18). Jour après jour, 
Malakoff s’attache à rendre leur place aux 
femmes, illustres ou non, dans l’espace public. 
Et à faire de l’égalité femmes-hommes notre 
quotidien.
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Augustine Variot • Pionnière politique (1866-1959)
Dans l’entre-deux-guerres, les femmes sont exclues 
de la vie politique : elles ne peuvent ni voter ni être 
élues. En 1925, alors que les élections municipales se 
préparent partout en France, le Parti communiste brave 
l’interdiction et présente une dizaine de candidates 
dans plusieurs communes, dont la Malakoffiote Au-
gustine Variot. Les autres partis politiques s’offusquent 
de cette décision et dénoncent des suffrages inutiles. 
Le 10 mai, Augustine Variot recueille 2 321 voix et devient, 
à 59 ans, conseillère municipale comme six autres 
femmes en France. Lors de son entrée au conseil 
municipal, elle reçoit un tonnerre d’applaudissements. 
Le 28 mai, la préfecture de la Seine invalide son élec-
tion. Augustine Variot conteste cette décision auprès 
du Conseil d’État et débute son mandat. Elle se 

consacre à l’amélioration du quotidien des enfants 
dans les écoles de la ville. Elle obtient des chauffages 
efficaces pour l’hiver, une nourriture de meilleure 
qualité, du linge lavé avec soin dans les crèches, des 
sanitaires modernisés, des cours bitumées, etc. Son 
travail et sa ténacité sont reconnus. Pourtant, son 
élection est finalement annulée le 19 mars 1926 et il 
faudra l’intervention de la police pour l’empêcher de 
siéger au Conseil municipal. « Le temps d’engager une 
nouvelle procédure nous conduirait peut-être jusqu’au 
moment de l’adoption de la loi sur le suffrage des 
femmes, car enfin, il va bien falloir y arriver », dira-t-elle. 
Il faudra attendre le 21 avril 1944. En 2003, en hommage 
à celle qui a ouvert la voie, la maire Catherine Margaté 
baptise une rue du nom d’Augustine Variot.

Nina Simone • 
Musicienne de 
génie (1933-2003)
Eunice Kathleen Waymon, 
dite Nina Simone, naît aux 
États-Unis en 1933. Très 
douée pour le piano, qu’elle 

débute à l’âge de trois ans, elle se prépare à devenir la 
première concertiste classique noire américaine. 
Refusée à l’entrée du conservatoire en raison de sa 
couleur de peau, elle se produit dans des bars sous le 
nom de scène Nina Simone, pour cacher son activité 
à ses parents. Son style particulier, mélange de jazz, 
blues et classique, lui permet d’être repérée par un 
agent artistique. Elle sort Little girl blue à vingt-cinq 
ans, le premier de ses cinquante albums. Pianiste, 
chanteuse, compositrice et arrangeuse, elle a marqué 
la musique de son empreinte. Elle fut également mili-
tante pour les droits civiques aux États-Unis, notamment 
à travers ses protest songs. Ses titres My baby just 
cares for me, I put a spell on you ou Don’t let me be 
misunderstood sont aujourd’hui encore des tubes 
mondiaux. En juillet 2024, habitants et usagers du 
conservatoire de Malakoff choisissent massivement 
de baptiser l’établissement du nom de Nina Simone.

Jeanne Barret • Précurseure  
de la biodiversité (1740-1807)
Passionnée de botanique, Jeanne Barret est la première 
femme à faire le tour du monde, en 1767. Pour embarquer 
sur un navire de grande expédition, elle se travestit en 
homme. À chaque escale, elle s’aventure pour trouver 
de nouvelles plantes. Démasquée, elle finit sa traversée 

avec deux pistolets sur la tempe. Installée sur l’Île Maurice, elle envoie en France 
près de cinq mille espèces dont la plupart sont encore inconnues. Parce qu’elle est une 
femme, ses découvertes sont passées sous silence, les livres d’histoire de l’époque 
ne retiennent que celles de Buffon ou Jussieu. En décembre 2019, le square situé 
en face de l'Espace de vie sociale Pierre-Valette prend le nom de Jeanne Barret.

PORTRAITS DE FEMMES

Quand elles arrivent en ville
À Malakoff, la ville s’accorde aussi au féminin. Trente-six lieux portent aujourd’hui le nom de femmes. 
Voici les portraits de quatorze d’entre elles. 

Julie Chaleil   Archives municipales, DR, David Redfern, Timothy Ide, Patrick Wallet, Eugène Pirou

Dulcie September • Militante  
anti-apartheid (1935-1988)
Femme politique sud-africaine et militante anti-apartheid, 
cette institutrice de formation fonde plusieurs mouve-
ments pour mettre fin aux lois ségrégationnistes de son 
pays. Condamnée à cinq ans de prison, elle est autorisée 
à quitter son pays à sa libération, à condition de ne plus 

y revenir. Elle s’installe à Paris en 1973 et devient la représentante en France de 
l’ANC, le parti de Nelson Mandela. En 1988, elle est assassinée à bout portant en 
plein Paris. La nouvelle résidence rue Danton, comprenant des logements et la 
crèche Helen-Keller, est nommée Dulcie-September, en septembre 2021.
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Angela Davis • Défenseure des minorités (née en 1944) 
Cette militante des droits de l’Homme, féministe et 
communiste, est née à la fin de la Seconde Guerre 
mondiale dans une famille afro-américaine. Installée 
à Birmingham, dans le sud des États-Unis, elle vit sous 
les lois ségrégationnistes. Sa jeunesse est marquée 
par le racisme et le climat de violence envers les Noirs. 
Durant sa scolarité, elle découvre le socialisme et le 
communisme et étudie la philosophie en Allemagne 
et en France. A son retour aux Etats-Unis, elle milite 
auprès de figures des droits civiques comme Malcolm 
X ou Martin Luther King. Surveillée par le FBI, elle est 
renvoyée de l’université de Californie. En 1970, elle 
est accusée d’avoir organisé une prise d’otages qui 
a fait quatre morts pour libérer un membre des Black 
Panthers. Elle est emprisonnée puis condamnée à 

mort. Une mobilisation internationale, comptant 
notamment John Lennon, Louis Aragon et Jean-Paul 
Sartre, lui permet d’être acquittée et libérée en 1972. 
Après sa libération, elle publie des essais et prononce 
des discours pour la paix au Vietnam, contre le  
racisme, l’industrie carcérale, la peine de mort et le 
sexisme et enseigne la philosophie féministe. En 1980 
et 1984, elle se présente aux élections présidentielles 
américaines comme candidate à la vice-présidence 
aux côtés du leader du parti communiste. Aujourd’hui, 
elle continue son combat, publie des livres et donne 
des conférences dans les universités américaines. 
En mars 2019, l’Espace Angela-Davis, dédiée aux 
Jeunesses, est inauguré rue Augustine-Variot, orné 
d’une fresque de la militante réalisée par l’artiste JBC.

Louise Michel • Communarde féministe (1830-1905)
Louise Michel est une institutrice, écrivaine, militante 
anarchiste, franc-maçonne et féministe. C’est aussi 
l’une des figures majeures de la Commune de Paris. 
En 1870, elle résiste aux Prussiens lors du siège de 
Paris, puis s’illustre aux côtés des insurgés de la 
Commune. À la tête d’une armée de femmes vêtues 
de l’uniforme de la garde nationale, elle se bat sans 
relâche sur les barricades, parfois à deux pas de 
Malakoff, sur les forts d’Issy et de Clamart. Condam-
née à la déportation, elle est envoyée en Nouvelle-Ca-

lédonie jusqu’à l’amnistie des Communards en 1880. 
À son retour, vingt mille personnes en liesse l’at-
tendent gare Saint-Lazare. Après sept ans d’exil, elle 
n’a rien perdu de son engagement et se tourne vers 
l’anarchisme. Infatigable militante, elle a dédié sa vie 
entière à la lutte et à la justice. « N’oubliez pas que 
l’utopie est la réalité de demain », déclarait-elle lors 
de son emprisonnement. Le 26 septembre 2021, le 
boulevard Henri-Barbusse devient boulevard 
Louise-Michel.

Helen Keller • Héroïne visionnaire 
(1880-1968)

Sourde, aveugle et muette, 
cette Américaine connaîtra 
pourtant un incroyable destin. 
Grâce à une tutrice malvoyante, 
Helen apprend à communiquer, 
à lire, à écrire puis à parler. Ado-
lescente, elle se lie d’amitié avec 
le célèbre écrivain Mark Twain, 

qui lui permet d’entrer à l’université d’Harvard, où elle 
décroche une licence de Lettres. Pour aider la cause 
des personnes handicapées, elle rédige douze livres, 
voyage à travers le monde, organise collectes de fonds 
et conférences et démocratise le braille. Durant sa vie, 
elle rencontre neuf présidents américains et se lie 
d’amitié avec des personnalités comme Charlie Chaplin 
et Eleanor Roosevelt. Membre du Parti socialiste amé-
ricain, elle défend le droit de vote des femmes, l’accès 
à la contraception et la défense des droits des ouvriers. 
Son association, l’Aclu, est aujourd’hui l'une des plus 
importantes des États-Unis. « Mon expérience m’a 
permis de comprendre l’infinie capacité de l’espoir », 
dira-t-elle à la fin de sa vie. En septembre 2023, la 
nouvelle crèche Helen-Keller est inaugurée rue Danton.

Paulette Nardal • Théoricienne  
de la négritude (1896-1985)
Cette journaliste, écrivaine et militante martiniquaise, 
engagée en faveur des droits des femmes et des droits 
civiques, est l’inspiratrice du mouvement littéraire de la 
négritude. Fondatrice de La revue du monde noir, elle 
est pourtant oubliée au profit d’Aimé Césaire et Léopold 

Sédar Senghor, qui fréquentaient son salon ouvert aux intellectuels. Handicapée 
à vie suite à l’attaque de son bateau, elle rentre en Martinique et crée le Rassem-
blement féminin et la revue Une femme dans la cité. Depuis octobre 2019, les écoles 
maternelle et élémentaire Paul-Bert portent son nom.

Assia Djebar • Écrivaine immortelle 
(1935-2015) 
Assia Djebar, nom de plume de Fatima-Zohra Imal-
hayène, est une femme de lettres algérienne d’expres-
sion française. Normalienne, elle est l’auteure de nom-
breux romans, nouvelles, poésies, essais et pièces de 
théâtre et la réalisatrice de plusieurs films. Elle est 
considérée comme l’une des auteures les plus célèbres 

et les plus influentes du Maghreb. Élue à l’Académie française en 2005, elle 
devient la première écrivaine nord-africaine à y être reçue. En mai 2022, la 
nouvelle résidence de Malakoff Habitat, située rue Pierre-Valette, est baptisée 
Assia-Djebar.
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lll Jacqueline Akoun-Cornet • Médecin humaniste (1929-2018)
Médecin généraliste, Jacqueline Akoun-Cornet fait 
l’essentiel de sa carrière dans les Centres municipaux 
de santé (CMS) de Malakoff, qu’elle rejoint en 1963. 
En 1981, elle est nommée directrice des CMS, poste 
qu’elle exerce pendant huit ans. C’est la première 
femme médecin à occuper un tel poste. Investie et 
dévouée, elle participe largement au développement 
et à la modernisation des établissements de santé. 
Son engagement auprès des Malakoffiots a marqué 
les esprits de ceux qui l’ont côtoyée. « C’était une 
femme de grand conseil, très humaine », se souvient 
Monique Koffi, ancienne infirmière. Elle est une mili-
tante engagée tout au long de sa vie, en particulier 
contre les violences éducatives faites aux enfants. À 
la retraite, elle poursuit son engagement et ses re-

cherches. « On me disait que les enfants n’allaient pas 
bien parce qu’ils manquaient de coups de pied aux 
fesses, détaillait-elle. Moi, j’avais l’impression que 
c’était plutôt le contraire ». Elle fonde et préside l’as-
sociation Éduquer sans frapper en 1988, devenue Ni 
claques ni fessées en 2002. Elle publie des articles 
relatant ses recherches sur la corrélation entre puni-
tions corporelles et développement des accidents et 
des maladies. Jusqu’à la fin de sa vie, elle œuvre pour 
la promulgation d’une loi pour le droit des enfants à 
être élevés sans violences ni humiliations. En mars 2019, 
durant la semaine de la santé, le Centre municipal de 
santé Henri-Barbusse a rouvert ses portes après 
travaux sous le nom de Jacqueline-Akoun-Cornet, 
en hommage à cette femme médecin.

Gisèle Halimi • Avocate des femmes (1927-2020)
« Les droits des femmes sont toujours en danger. Soyez 
sur le qui-vive, attentives, combatives ». Avocate, mili-
tante féministe et femme politique d’origine tunisienne, 
Gisèle Halimi fait preuve de détermination dès son plus 
jeune âge. Enfant, elle entame une grève de la faim 
pour protester contre l’obligation des tâches ménagères 
dont ses frères sont dispensés. Devenue avocate, elle 
milite pour l’indépendance de l’Algérie et défend le 
FLN, ce qui lui vaut d’être arrêtée et détenue. En 1960, 
elle lance le manifeste des 121 contre la torture en 

Algérie. Féministe, elle fonde le mouvement Choisir la 
cause des femmes et signe, en 1971, le manifeste des 
343 femmes qui déclarent avoir avorté. En 1972, lors 
du procès historique de Bobigny, elle obtient la relaxe 
pour Marie-Claire, jeune fille qui avait avorté après un 
viol. Elle contribue à la promulgation de la loi Veil sur 
l’IVG en 1975, puis à une nouvelle loi reconnaissant  
le viol comme crime, en 1980. À Malakoff, le square 
Gisèle-Halimi, situé passage Danton-Ferry, est inau-
guré en juin 2024.

Wangari Maathai • Combattante  
de la déforestation (1940-2011)

Surnommée « la maman 
des arbres », Wangari Maa-
thai est une biologiste 
kenyane, première femme 
africaine à avoir obtenu le 
prix Nobel de la paix, en 
2004, pour son combat 
contre la déforestation. 
Activiste des droits de 

l’homme et de la protection de l’environnement, elle 
a également été la première Africaine de l’Est titulaire 
d’un doctorat de vétérinaire. En 1977, elle crée le Green 
belt movement, pour planter des arbres à travers son 
pays, combattre la pauvreté et mettre fin à divers 
conflits. Selon elle, dégradation de l’environnement, 
pauvreté et conflits sont liés. Elle mobilise les Kenyans, 
surtout les femmes et ensemble, ils plantent plus de 
trente millions d’arbres. Elle pousse l’ONU à lancer une 
stratégie similaire, qui permet de planter plus de onze 
milliards d’arbres. Elle se lance en politique, devient 
députée puis ministre de l’Environnement. La Maison 
de la Ferme urbaine qui porte son nom est inaugurée 
en septembre 2023.

Jeanne Chauvin • Première plaideuse 
(1862-1926)
Orpheline à seize ans, Jeanne Chauvin est une élève 
brillante, titulaire de deux baccalauréats et deux licences. 
Elle obtient son doctorat en droit en 1890, devenant la 
première Française à décrocher ce diplôme. Alors que 
les femmes ne sont pas autorisées à exercer le métier 

d’avocat, elle se bat pour prêter serment. En 1901, elle devient la première avocate 
à plaider en France. Elle consacre sa carrière à revendiquer l’égalité pour les femmes 
dans l’éducation et dans l’accession à toutes les professions. En décembre 2018, la 
nouvelle bibliothèque de l’université de droit, économie et gestion de Malakoff est 
baptisée Jeanne-Chauvin.

Althea Gibson • Sportive hors pair 
(1927-2003)
Cette joueuse de tennis américaine, descendante d’es-
claves, a été la première femme noire à remporter un 
titre du Grand chelem (Roland-Garros, 1956). En tout, 
elle gagne onze titres du Grand chelem. Dans le contexte 
de ségrégation raciale nord-américaine, ses victoires 

ont un énorme retentissement. Après sa carrière de joueuse de tennis, elle devient 
golfeuse professionnelle, atteignant la 27e place mondiale. Sa carrière a ouvert la 
voie à de nombreux champions afro-américains. En novembre 2019, les terrains de 
tennis Rousseau sont rebaptisés Althea-Gibson.
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MAISON DES FEMMES

Un toit pour elles

À Malakoff, les femmes auront bientôt un espace dédié !  
Cet engagement municipal de créer une Maison des femmes  
va se concrétiser. Un lieu, à deux pas de la mairie, a été choisi  
pour accueillir, aider et soutenir toutes les femmes.

 Julie Chaleil  Irène Sellier

« La Maison des femmes est un objectif 
de la mandature et nous venons de trouver 
le lieu », explique avec enthousiasme 
Julie Muret, conseillère municipale délé-
guée aux Droits des femmes. Vont main-
tenant commencer les études techniques 
puis les travaux d’aménagement pour 
transformer le bâtiment en établissement 
pouvant accueillir du public. « Nous nous 
sommes inspirés d’autres lieux, comme 
les Maisons des femmes de Montreuil, de 
Nanterre et de l’hôpital Saint-Denis ou 
la Cité audacieuse de Paris, pour trouver 
notre modèle malakoffiot consacré aux 
droits des femmes de tous âges, poursuit 
Julie Muret. Nous venons en complémen-
tarité de ce qui se fait ailleurs à Malakoff 
et les femmes pourront s’en saisir toute 

l’année », précise-t-elle. Si les femmes sont 
largement bénéficiaires des structures 
existantes de la Ville (CCAS, Maisons 
de quartier, Centres municipaux de santé), 
cet endroit s’adressera uniquement à elles 
et sera un lieu d’accueil, d’écoute, d’in-
formation, de rencontre, d’accompagne-
ment et d’orientation sur des sujets qui 
les concernent spécifiquement.

SOLIDARITÉ, SANTÉ, SPORT ET CULTURE
« La vie quotidienne n’est pas la même 
pour les femmes, qui sont victimes d’inéga-
lités professionnelles, qui s’occupent du 
travail domestique, sont davantage ai-
dantes familiales et assument souvent des 
doubles ou des triples journées », insiste 
l’élue. La Maison des femmes se donne 

ainsi plusieurs missions : solidarité, pour 
les femmes en difficulté et victimes de 
violences, emploi, pour organiser des 
réunions avec des partenaires et proposer 
de l’entraide, et santé, pour échanger sur 
les pathologies féminines, faire de l’orien-
tation et de la prévention. « Nous propose-
rons également des activités sportives, 
avec des cours de yoga, sophrologie, re-
laxation et toutes les activités autour du 
bien-être des femmes, mais également 
des activités culturelles car il existe une 
vraie demande des femmes artistes de la 
ville d’avoir un lieu d’exposition », conclut 
Julie Muret.

 Réunion publique sur la future Maison des 
femmes, jeudi 20 mars à 18 h, salle Marie-Curie.

Programme du 8-Mars : 
femmes au pluriel
De la culture, du sport, des rencontres,  
des jeux, des marches… La recette du 
programme du 8-Mars est savoureuse  
et instructive ! À l’occasion de la Journée 
internationale des droits des femmes, 
Malakoff et ses partenaires institutionnels  
et associatifs vous proposent d’explorer  
les usages genrés de nos espaces publics.  
Ne manquez pas la conférence-débat Quel 
genre de ville ? à la bibliothèque Jeanne-
Chauvin. Un jeu de piste à travers la ville, 
à faire en famille, vous transformera en 
enquêteurs à la recherche d’indices pour 
empêcher six femmes remarquables de 
disparaître du paysage urbain et de l’histoire. 
Lors d’un atelier 100 % foot féminin, les filles, 
dès huit ans, pourront taper dans la balle 
avant d’échanger avec des professionnelles 
de ce sport. Le spectacle La longueur de 
la jupe investira le parvis de la mairie pour 
secouer les clichés sexistes. Vous pourrez 
également assister aux événements de la 
Maison des arts, devenir incollables sur la 
révolte des Penn Sardin grâce à la Bourse du 
travail, sans oublier d’assister à la réunion sur 
la future Maison des femmes… Un programme 
riche et varié pour célébrer les femmes tout le 
mois de mars !
Du 4 au 23 mars, programme complet dans 
toutes les boîtes aux lettres et sur  malakoff.fr 

 ← La future Maison des femmes 
portera le nom de l'anthropologue 
et féministe Françoise Héritier.
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Carol Mann reçoit chez elle, à quelques 
encablures du conservatoire de Malakoff. 
Sa maison est à son image : ouverte, 
généreuse, originale et pleine de vie. 
Elle est vêtue d’une longue robe noire 
ornée d’un collier ethnique et porte des 
lunettes papillon. Une grande mèche 
de cheveux rouge feu éclaire ses cheveux 
blancs et laisse deviner son caractère 
bien trempé. Un bouquet de feuilles 
d’ananas, décoré d’un mini-livre de la 
déclaration des droits de l’Homme, 
d’une clochette et d’une grue en origami, 
trône au milieu de la table de salle à 
manger. Elle vient de donner son cours 
d’anglais hebdomadaire en ligne aux 
professeures des écoles clandestines 
afghanes, structures qu’elle a contribué 
à créer à Kaboul, il y a quatre ans. 
« Aujourd’hui, nous avons trois mille 
élèves », énonce-t-elle fièrement. Aussi 
engagée qu’hyperactive, cette sociologue 
s’est spécialisée dans la problématique 
du genre et du conflit armé. Elle étudie 
les femmes dans les zones de guerre 
depuis trente ans, en a fait un sujet 
d’enseignement à Science-Po et a créé 
l’association FemAid, il y a plus de vingt 
ans, pour mettre en place des projets 
humanitaires dans des zones de conflits.

CONVOIS HUMANITAIRES
Issue d’une famille juive réfugiée en 
Angleterre après la Seconde Guerre 
mondiale, elle est élevée à Londres,  
entourée de ses parents et ses deux 

des hautes études en sciences sociales 
et s’investit aux côtés de ceux qui 
souffrent, en particulier les femmes. 
Menant de front son doctorat, son rôle 
de mère et de professeur, elle multiplie 
les projets humanitaires qui nourrissent 
ses recherches. Elle se rend en Bosnie, 
en Serbie, en Afghanistan, au Pakistan, 
en République démocratique du Congo 
et en Iran, vit en immersion avec la 
population, enseigne et organise des 
colloques. « Je suis une chercheuse avec 
les mains dans le cambouis », formule-
t-elle. Son moteur ? La colère contre 
l’injustice, mais aussi le besoin viscéral 

de se souvenir et de  
réparer le monde.  
Elle a publié son dix- 
huitième livre il y a 
quelques mois, est en 
train d’écrire le pro-
chain – un troisième 
ouvrage sur les femmes 
afghanes, et pense déjà 
aux suivants, un essai 
sur les femmes révolu-
tionnaires russes et un 
roman. Elle prépare 
également son prochain 
colloque en juin en 

Ukraine et écrit une série d’articles sur 
l’Afghanistan, sur le site de Mediapart, 
pour alerter sur la situation. « Je refuse 
que les femmes soient maltraitées. Je suis 
profondément féministe. Pour moi, c’est 
comme respirer ! », dit-elle avec évidence. 
Quand l’actualité du monde est trop 
pesante, elle sort ses armes thérapeu-
tiques : sillonner les expositions d’art et 
fabriquer des confitures ! La porte de sa  
maison s’ouvre. Arrivent une étudiante 
indienne, qu’elle héberge le temps de 
son doctorat, puis un couple d’amis qui 
passe à l’improviste. Dans quelques 
jours, elle accueillera une réfugiée 
afghane et sa fille. Pour Carol Mann, le 
combat continue.

Historienne de l’art, sociologue, 
chercheuse et écrivaine, engagée 
dans l’humanitaire, cette 
Malakoffiote a fait des femmes 
dans les zones de conflits  
son sujet principal d’étude.

 Julie Chaleil   Toufik Oulmi

grands-mères. « À la maison, la langue 
de base était le yiddish, mais tout le 
monde s’adressait aux autres dans sa 
langue d’origine. Depuis, j’attrape faci-
lement les langues ! », explique Carol 
Mann, qui parle anglais, français, alle-
mand, russe, italien, espagnol et dari, 
une langue afghane. Elle étudie d’abord 
l’histoire de l’art et décroche un doctorat. 
Spécialiste de la peinture du début du 
XXe siècle, elle publie son premier  
ouvrage en anglais, une biographie du 
peintre italien Modigliani. En 1980, elle 
s’installe à Paris, puis achète une vieille 
maison à Malakoff, qu’elle retape entiè-
rement avec des amis. 
« J’y suis arrivée par  
hasard mais je ne vivrai 
plus ailleurs ! », assure-
t-elle. Elle enseigne à 
l’École du Louvre et 
organise des exposi-
tions. Au début des an-
nées 1990, elle ren-
contre le directeur  
de la bibliothèque de 
Sarajevo à Paris, en 
pleine guerre en ex- 
Yougoslavie. « J’ai été 
très touchée par son h 
istoire. Lorsqu’il m’a demandé de l’aider 
à reconstruire une école, je n’ai pas  
réfléchi, j’ai dit oui ! ». 

ECHO FAMILIAL
Elle se rend sur place, organise des 
convois humanitaires et anime des  
ateliers d’écriture dans les écoles de 
Malakoff. Ce séjour pendant le siège de 
Sarajevo est une étape déterminante 
dans son parcours. Elle y observe les 
femmes, leur force et leur courage et les 
violences qu’elles subissent. Ses inter-
rogations font écho à sa propre histoire 
familiale, dans laquelle les femmes ont 
été confrontées aux déplacements forcés 
et ont lutté pour leur survie. Elle se lance 
dans des études de sociologie à l’École 

—
« Je suis 

profondément 
féministe. Pour 

moi, c’est comme 
respirer ! »

—

CAROL MANN

FEMME EN GUERRE 
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PARCOURS

1986
Installation à Malakoff.

1993
Premier voyage humanitaire 
en Bosnie.

2001
Création de l’association 
Femaid.

2021
Début des écoles clandestines 
en Afghanistan.

2023 
Sortie de Le mime Marceau, sa 
cousine Rose, le yiddish et moi 
(L’originel Charles Antoni).
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UNE VIE D’ENGAGEMENTS
FIGURE LOCALE

Disparue en 2013, Josette Pappo 
n’en demeure pas moins une figure 
emblématique de Malakoff. Mue  
par un sens aigu du service public, 
celle qui fut élue pendant trente ans 
a laissé derrière elle un riche 
héritage social et solidaire.

Marie Houssiaux   Ville de Malakoff - DR

« Qu’est-ce que je peux faire de mieux, de 
nouveau ? » C’est ainsi que Josette Pappo 
abordait les réflexions et les actions qu’on lui 
confiait, relate Catherine Margaté, maire de 
Malakoff de 1996 à 2015, qui l’a bien connue. 
« Santé, action sociale, personnes âgées, petite 
enfance ou communication… Dans chacun 
des secteurs où elle a exercé ses responsabili-
tés d’élue, elle se montrait à la fois compétente 
et innovante », se souvient l’ex-édile, au-
jourd’hui maire honoraire, dont le discours, 
prononcé à l’occasion des obsèques de Josette 
Pappo en décembre 2013, témoignait déjà 
d’un profond respect et d’une grande amitié 
à l’égard de l’ancienne adjointe et conseillère 
municipale. « Femme de caractère et de convic-
tion, Josette Pappo savait défendre ses idées 
avec détermination, transmettre son enthou-
siasme et convaincre ses collaboratrices et ses 
collaborateurs », disait-elle alors, rendant 
hommage à une « personnalité généreuse, 
motivée par un idéal de justice sociale. »

CULTURE POUR TOUS
Arrivée à Malakoff dans les années 1950, 
Josette Pappo est d’abord recrutée comme 
animatrice auprès des enfants. Avec Henri 
Pappo, qu’elle a épousé, elle contribue à trans-
former le patronage laïc en Maison de l’en-
fance. Elle n’est pas encore élue, mais déjà au 
service de la ville et de ses habitants. « L’objectif 
était de permettre aux enfants, notamment 
issus des quartiers populaires, d’accéder à la 
connaissance à travers des activités ludiques 
et culturelles, raconte Catherine Margaté. 
Cette formidable ouverture sur le monde a 
préfiguré la politique de l’enfance à Malakoff. » 
Avec son mari, elle participe également à 
l’organisation de camps de vacances itinérants 

et à l’ouverture de la Maison des jeunes et de 
la culture. Autant de cadres dans lesquels les 
jeunes peuvent se construire, s’épanouir et 
acquérir les valeurs de respect et de solida-
rité, qui sont aussi celles de Malakoff.

DROITS DES FEMMES
Josette Pappo est élue adjointe pour la première 
fois en 1971, aux côtés de Léo Figuères. « Elle 
a alors permis la création des centres de  
planification familiale, du centre médico- 
psycho-pédagogique, des crèches ou encore de 
la Maison ouverte, destinée à aider les parents 
dans leur mission éducative, énumère 
Catherine Margaté. Son action a valu à la 
ville de recevoir un label “Petite Enfance”, 
dont elle était fière. » Impliquée auprès de 
toutes les générations, elle œuvre à la mise 
en place de foyers-résidences et de clubs du 
troisième âge. Militante communiste engagée 
pour l’égalité, Josette Pappo a aussi fait sienne 
la lutte pour les droits de femmes. En té-
moigne l’une de ses dernières apparitions 
publiques, en novembre 2013. C’était pour 
la signature de la charte européenne pour 
l’égalité femmes-hommes dans la vie locale. 

REPÈRES

1931 
Naissance de Josette Chevalier  
à Roanne (42).

1955 
Participe, comme animatrice, à la 
création de la Maison de l’Enfance.

1971 
Première élection au conseil 
municipal de Malakoff.

1992 
Son action vaut à Malakoff de 
recevoir le label « Petite enfance ».

2013 
Décès à Malakoff à l’âge de 82 ans.
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CLÉ D’INTÉGRATION
« Notre objectif est d’apporter une aide 
morale, matérielle et financière à des 
personnes en difficulté pour se loger », 
explique Christophe Rendu, président 
d’Une clé pour un gîte. Cette association 
agit dans le domaine du logement solidaire, 
en lien avec l’association Habitat et 
Humanisme. Elle assure deux permanences 
par semaine dans ses locaux, 67 rue Hoche, 
pour accompagner les familles bénéficiant 
d’un logement social : scolarisation des 
enfants, cours de français, aides 
matérielles… En 2017, elle a participé à la 
création des Maisons qui déménagent. Ces 
deux habitations en bois, installées sur le 
terrain de la chapelle Saint-Marc, accueillent 
des familles en situation de précarité. Pour 
l’aider dans ses missions, l’association 
recherche des bénévoles. 

 Julie Chaleil  Séverine Fernandes

 uneclepourungite@outlook.fr 

SOLIDARITÉ AVEC L’AFRIQUE
La traditionnelle soirée africaine solidaire 
organisée chaque année par l'Asiam et  
le collectif des associations pour la paix  
et la solidarité internationale aura lieu  
le 5 avril à partir de 19 heures, dans la salle 
des fêtes Jules-Ferry. Au programme :  
une dégustation de plats africains, un 
défilé de mode, des démonstrations  
de danse africaine et une soirée dansante.  
Les bénéfices seront reversés au profit  
de groupements de femmes africaines. 
Réservation chaleureusement 
recommandée ! 

 P. M.   Asiam-Ngogom/DR

 Réservation à partir du 15 mars :  
asiam.malakoff@gmail.com ou 07 61 82 03 43

USMM

80 ANS, TOUJOURS 
VAILLANTE !

C’est l’histoire d’une belle aventure collective : l’USMM célèbre cette année ses 
80 printemps. Pour l’occasion, le club omnisports de Malakoff a lancé une initiative 
ambitieuse et émouvante : réaliser 80 interviews. « Davantage qu’une rétrospective, 
il s’agit d’une véritable plongée dans l’âme de notre club. À travers les témoignages 
de nos membres, dirigeants, bénévoles, sportifs, entraîneurs, anciens et actuels, nous 
voulons redonner vie aux souvenirs, aux défis relevés et aux victoires partagées », 
explique Denise Farah, présidente de l’USMM depuis un peu plus d’un an. Visibles 
sur le compte Instagram de l’USMM, les interviews mettent ainsi en valeur celles et 
ceux qui, au fil des années, se sont investis dans le club. À l’image de Michelle 
Betous, adhérente de la section tennis dès 1976 : « J’ai par la suite été présidente de 
cette section entre 1998 et 2020. Ce n’était pas si courant à ce moment-là, pour une 
femme, d’avoir de telles responsabilités dans un monde d’hommes », souligne 
l’actuelle vice-présidente de l’USMM. Patrick Humbert, lui, a côtoyé ceux qui ont 
fondé l’USMM : « Je l’ai vue grandir et se développer. Ce sont beaucoup de bons 
souvenirs, comme lorsque les garçons du basket sont montés en Nationale. De la 
fierté aussi, lorsque nous avons passé le cap des 5 000 adhérents », révèle celui qui 
est entré à l’USMM en 1968 et qui en fut le coprésident pendant huit ans. Le même 
qui souhaite que, à l’avenir, le club « conserve sa personnalité et son savoir-faire ». 

 Daniel Georges   Studio Daniel - USMM

 Les interviews sont à retrouver dès maintenant sur Instagram : @usmmalakoffomnisports
 usmmalakoff.fr 

LA FABRICA’SON
Voilà désormais 25 ans  
que la Fabrica’son promeut 
le jazz et les musiques 
improvisées. L’association 
fête son quart de siècle le 
25 mars à la MVA, avec 
notamment un concert de 
la contrebassiste Marion 
Ruault (à 15 h) et du Serge 
Merlaud Trio (à 16 h 15).  
La journée s’achèvera  
avec une « jam session ».
 fabrica-son.org 

MUSIQUES TANGENTES
Du 14 au 18 avril, Musiques 
Tangentes propose aux ados 
musiciens – débutants ou 
confirmés – un stage destiné à 
les aider à créer leur premier 
groupe. Dix participants au 
maximum auront le loisir de se 
frotter à la musique vivante, 
avec en prime une petite 
représentation de clôture.

 Inscriptions : admin@
musiques-tangentes.asso.fr 
ou 01 40 84 80 09

GRANDIS’SONS !
Le 15 mars, à 15 h 30 et 17 h, 
Grandis’sons organise deux 
sessions de son atelier en 
famille, salle Marie-Jeanne. 
Avec son spectacle Le rêve 
du petit bonhomme, la 
musicienne Régina Zaidan 
proposera aux enfants de 
nombreuses découvertes 
musicales… et pas mal de 
surprises !

 Inscriptions : contact.
grandissons@gmail.com

CÔTÉ ASSOS | Vitalité
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Opposition municipale

Élu·e·s Malakoff Plurielle > 3 élu·e·s
Pour un plan Biodiversité
Malakoff se dit exemplaire en matière de dévelop-
pement durable. Mais si la majorité affiche des 
orientations claires dans ce domaine, les actes sont 
souvent assez éloignés des annonces électorales.
Nous attendons toujours que la ville mette en place, 
comme beaucoup de villes voisines, un véritable 
plan biodiversité dans cette zone hyper-urbanisée 
où chaque geste en faveur de la nature compte. 
Pourquoi est-ce si important ? De nombreux ac-
teurs sont présents mais rien n’est coordonné à 
l’échelle de la ville : des citoyens engagés dans la 
Ferme urbaine expérimentent dans ce lieu des 
actions en faveur de la biodiversité (choix des 
plantations, refuges pour les oiseaux et les in-
sectes, …) ; des habitants s’investissent à leur niveau 
en adhérant à des associations comme la LPO ou 
autre ; la ville est traversée par la trame verte et 
bleue mais quelles actions sont à l’initiative de nos 
élus ou de nos services municipaux en lien avec 
l’Office français de la biodiversité ? De nombreux 
projets urbains d’envergure sont lancés avec pour 
seul cadre le PLUI, trop peu ambitieux en matière 
de biodiversité. On ne le dira jamais assez, une 
biodiversité préservée ou restaurée contribue à la 
santé des habitants !
Une charte de l’arbre est en projet à Malakoff depuis 
des mois : cette action va dans le bon sens mais 
elle tarde à être réalisée et donc appliquée. Nous 
militons pour que cette charte, qui permettra d’en-
cadrer le plantage des arbres en ville, soit enfin 
élaborée. Mais surtout, nous souhaitons que cette 
action soit intégrée à un plan biodiversité global 
qui permette de mettre en cohérence les initiatives 
et les acteurs qui interviennent dans notre ville, et 
les articuler avec les autres niveaux de l’action 
publique (Ile de France, Grand Paris). Attirons et 
développons, à notre échelle, les espèces animales 
et végétales bénéfiques à la santé environnemen-
tale et humaine !

 Emmanuelle Jannès
Conseillère municipale 
emmanuellejannes@yahoo.fr

Élu·e·s France insoumise et citoyen·ne·s 
> 3 élu·e·s
Pour des logements dignes
Depuis 3 ans plusieurs résidences de Malakoff Ha-
bitat subissent un problème de chauffage défec-
tueux, malgré les alertes répétées des habitants 
qui paient leurs charges.
Nous avons rappelé en conseil municipal qu’en 
période de grand froid, il est inadmissible de vivre 
dans des logements non chauffés, sans eau chaude 
ou insalubres. Il en va de la dignité et de la santé 
des habitants.
Nous avons signalé le problème des logements 
insalubres à la cité des poètes ainsi que la défail-
lance du chauffage au 32 bd Stalingrad. Il s’avère 
que la situation est encore plus catastrophique. 
Plusieurs témoignages nous sont parvenus de la 
part des locataires de Malakoff Habitat mais aus-
si de Paris Habitat. Plusieurs résidences sont 
concernées !
Même lorsque les chauffages «fonctionnent », les 
températures restent bien trop basses en période 

hivernale. Faut-il saisir le préfet pour faire consta-
ter ces dysfonctionnements inacceptables pour 
qu’enfin les responsables prennent ce sujet à bras 
le corps ? Dans certaines résidences, il y a même 
un risque d’effondrement de loggias.
MH et PH doivent régler les problèmes d’insalu-
brité et rembourser les mensualités de charges 
payées pour les mois sans service! Les petites 
ristournes proposées sur les factures sont déri-
soires face au cumul des mois sans chauffage, ni 
eau chaude. Pour rappel, MH a augmenté les loyers 
de 10% depuis 2022, nous demandons le gel des 
loyers.
Un courrier a été envoyé en ce sens à M. Cardot 
(président de Malakoff Habitat) et Mme Figuères 
(maire-adjointe à l’Habitat et vice-présidente de 
Paris Habitat).
Les élus de la majorité doivent agir et respecter 
nos concitoyens. Il faut adopter des mesures à la 
hauteur du degré d’urgence de ces situations et 
des dommages causés aux habitants..
Un logement sain et digne devrait être la norme 
dans un parc immobilier géré par une majorité de 
gauche...
Vite un nouvel élan à Malakoff!

 Hela Belhadj Youssef
Conseillère municipale 
hbelhadjyoussef@ville-malakoff.fr

Élus Renaissance Malakoff > 2 élus
Le Clos Montholon se meurt !
Déshérence, abandon ? Les mots ne sont pas assez 
forts pour décrire ce que ressentent les habitants 
de ce quartier. Alors que le chantier de la nouvelle 
gare, sur la ligne 15 du Grand Paris, bat son plein 
et voit se transformer les quartiers riverains de 
Vanves et de Clamart, dans ce quartier de Malakoff 
il ne se passe RIEN ! 
Le quartier du Clos Montholon se dégrade et perd 
de son attractivité pour les jeunes actifs et les 
familles. De nombreux signes en témoignent : 
•�une chute de population, ici plus forte que dans 
le reste de la ville avec notamment 2 fermetures 
de classe à l’école Barbusse;

•�le long du boulevard Fabien, des commerces qui 
ferment les uns après les autres ;

•des maisons murées qui attirent les squatters.
C’est le constat amer de ces habitants.
Mais que fait la municipalité ? RIEN !
La méthode de la municipalité est de préempter 
ou de racheter leurs biens aux propriétaires à bas 
prix. 
Pourquoi pas si les projets suivent ! Mais qu’en 
est-il vraiment ? Ainsi impasse André Sabatier, la 
mairie a été à l’initiative en 2019 d’un important 
projet de logements sociaux qui n’a jamais vu le 
jour. De même en 8 ans, aucun permis déposé sur 
des zones préemptées depuis 2016. 
Quant aux projets de rénovation urbaine, beaucoup 
sont à l’arrêt : boulevard Fabien, le projet d’élar-
gissement avec pistes cyclables arborées, prévu 
en 2016, a été abandonné : il ne figure pas dans le 
nouveau PLUi voté en décembre 2024 ; l’accès à 
la nouvelle gare-métro n’a même pas été envisagé 
alors que le parvis du métro débouche…sur l’im-
passe Geneviève ! 
Comment rendre leur attractivité à ces quartiers 
sud alors que la future gare/métro ouvre une for-

midable opportunité de désenclavement pour ces 
habitants.
Cela suppose une ambition et surtout une véritable 
volonté politique de la municipalité!
Rejoignez-nous et inscrivez-vous sur le comité 
Renaissance Malakoff.

 Roger Pronesti
Conseiller municipal 
Renaissance.malakoff@gmail.com

Élu non inscrit - Malakoff Insoumise  
et Populaire  > 1 élu
Sauver « 60 millions  
de consommateurs »
Lors du Conseil municipal de février, notre vœu 
dénonçant le projet du gouvernement de privati-
ser « 60 millions de consommateurs », qui a son 
siège à Malakoff, a été adopté. Ce magazine a 
pourtant, par ses enquêtes, permis de mettre en 
lumière de nombreuses pratiques abusives, par 
exemple sur l’accueil dans les ephad, ou la qualité 
de l’eau. Or, une privatisation viendrait menacer 
fortement l’indépendance de cette publication, 
qui devrait forcément prendre en compte les inté-
rêts privés de ses futurs propriétaires. 
Face à cette situation, nous soutenons la pétition 
du collectif « sauvons 60 millions de consomma-
teurs », qui a déjà atteint 105 000 signatures. Notre 
Député Aurélien Saintoul a également interpellé 
le 4 février dernier le Ministre de l’Economie Eric 
Lombard dans une question écrite pour lui deman-
der d’abandonner ce projet. Halte à la privatisation 
de la recherche et de l’information !

 Martin Vernant
Conseiller municipal 
mvernant@ville-malakoff.fr

Élu non inscrit - Malakoff citoyen > 1 élu
Hypocrisies électoralistes
La majorité municipale ne garantit plus la sécurité 
des Malakoffiots en s’opposant à des mesures es-
sentielles comme le renforcement de la police mu-
nicipale (que nous avions dû imposer), la vidéopro-
tection, des trottoirs accessibles, ainsi que de 
véritables limitations de vitesse sur des axes dan-
gereux.
À l’approche des élections, elle multiplie les pro-
messes électoralistes et met en avant ses «1000 
engagements» déconnectés des réalités écono-
miques et de la crise. Pire encore, ils se traduisent 
par une pression fiscale accrue sur les contribuables, 
en prétendant que «c’est l’État», oubliant que la 
commune fait en partie intégrante.
À Malakoff, la démocratie se résume à se taire et 
voter sans critiquer ni construire de projets en 
concertation avec l’opposition. Malakoff reste une 
cité-dortoir, tandis que les villes voisines pro-
gressent.
Participez à la réunion du Malakoff Citoyen le 22 
mars pour bâtir l’avenir!

 Ange Stéphane Tauthui
Conseiller municipal  
stauthui@ville-malakoff.fr

ESPACE OUVERT À L’EXPRESSION DES ÉLUS DU CONSEIL MUNICIPAL
LES TEXTES PUBLIÉS ENGAGENT LA SEULE RESPONSABILITÉ DE LEURS AUTEURS
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Majorité municipale

des plus grands puis viendra leur tour de trans-
mettre leur savoir.  C’est ainsi que le sentiment 
d’exister en tant qu’individu et citoyen, insépara-
blement, se construit et prend sens.

 Virginie Aprikian
Adjointe à la maire chargée de la Lecture 
publique et des Initiatives publiques
vaprikian@ville-malakoff.fr

Élus Nouveau souffle 
> 2 élus

Longue vie à Pierre 
Larousse
L’avenue Pierre Larousse est l’un des axes les plus 
empruntés, les plus passants de notre ville. Nombre 
d’entre nous l’arpentons, occasionnellement ou 
plus fréquemment, dans nos déplacements vers 
des commerces,  des services publics ou différentes 
activités culturelles, sportives, récréatives ou éco-
nomiques. Reliée à deux portes de notre ville, elle 
en est aussi une vitrine. Cette avenue incarne par 
la proximité des habitations collectives (sociales 
et privées) comme pavillonnaires, la diversité de 
Malakoff et de celles et ceux qui y vivent. C’est 
pourquoi l’avenue Pierre Larousse doit trouver vie 
et couleurs, dans le prolongement des réalisations 
autour du marché que l’on nous envie, des affec-
tations temporaires de locaux accompagnées par 
la ville et du réaménagement en cours autour de 
l’ancien INSEE. Le devenir de l’avenue Pierre La-
rousse ne saurait se confondre avec celui d’une 
voie de délestage du périphérique -  encouragée 
par la présence d’une station-service, marquée 
par des fermetures successives de commerces 
récemment illustrées par les départs de Zenobi et 
de Show-Bizz et par une paupérisation des bâti-
ments. Les axes d’action sont nombreux pour le 
bien-être et la tranquillité des habitants.  Ils devront 
s’inscrire dans la participation des malakoffiotes 
et malakoffiots et dans le temps. Le réaménage-
ment de la circulation automobile, cycliste et pié-
tonne, l’incitation au développement des activités 
économiques et commerciales,  la mobilisation du 
foncier notamment détenu par l’établissement 
public foncier d’île de France afin que notre ville 
reprenne la main, ainsi que la végétalisation 
comptent ainsi parmi les axes d’une indispensable 
renaissance de cet artère vitale. 

 Pascal Brice
Conseiller municipal 
pbrice@ville-malakoff.fr 

société et sont pourtant dans l’angle mort des 
politiques publiques. Souvent exilées ou dépla-
cées, économiquement et administrativement 
vulnérables, historiquement opprimées, elles 
sont à l’intersection des rapports sociaux de 
sexe, de genre et de classe. Bien que trop souvent 
victimes, ces résistantes font face courageuse-
ment à l’ordinaire éprouvant, à l’écrasement 
politique et aux marginalisations multiples. 
L’occasion pour Les Écologistes de donner corps 
et voix à ces expériences, discours et mobilisa-
tions méconnues, de décentrer nos regards dans 
le temps et dans l’espace et de susciter le débat 
sur ces « femmes du square » trop souvent  
occultées et pourtant à l’avant-garde de l’éman-
cipation féministe. 
Le jeudi 13 mars à 19 heures, en mairie, salle 
Marie-Curie, la table ronde sera introduite par 
Julie Muret, Conseillère municipale déléguée aux 
Droits des Femmes et animée par Caroline Ibos, 
sociologue, et professeure des universités à 
Paris 8. 
« La réussite sociale des femmes aisées et édu-
quées seraient-elle possible si d’autres femmes, 
précaires, vulnérables, déchirées entre ici et 
ailleurs, ne travaillaient pas pour elles ? », Caroline 
Ibos. 

 Bénédicte Ibos
Adjointe à la maire Ville et Genre,  
déléguée au quartier nord 
bibos@ville-malakoff.fr

Élu·e·s Groupe Socialiste/Place publique
> 4 élu·e·s
Réinventons du Collectif
Face aux situations de crise, le plus simple est de 
trouver un bouc émissaire. Pourtant, nous sommes 
tous responsables :  parents, enseignants, acteurs 
du service public, élus. Il est d’une impérieuse 
nécessité d’imaginer des actions visant à la cohé-
sion sociale plutôt qu’au chaos. Notre planète est 
en situation d ‘urgence humaniste et démocra-
tique. A l’échelle locale, les insultes sont devenues 
un mode de communication pour certains, sur les 
réseaux sociaux comme en conseil municipal. 
Comment dans cet environnement redonner l’en-
vie de faire partie du Collectif ?  
Longtemps la ville de Malakoff a porté haut les 
valeurs de l’éducation populaire et avec elle l’ap-
prentissage de la vie en groupe.  Se transmettaient, 
par le sport, les centres de vacances et les centres 
sociaux, les connaissances nécessaires pour se 
sentir exister dans le groupe. Aujourd’hui encore 
il est proposé de nombreux événements comme 
Prenez l’été qui permettent à tous de se retrouver 
autour de projets festifs et culturels. 
Mais le monde change et avec lui les envies des 
habitants. Ainsi disposer de lieux ouverts, hors 
des institutions, pour faire de la musique ou toute 
autre pratique artistique est un des souhaits émis 
lors des Rencontres de la Culture
Agissons pour y répondre. Soyons également 
particulièrement attentifs aux besoins des asso-
ciations aux actions basées sur les valeurs de 
l’apprentissage, la transmission et la coopération. 
L’association 3-4 en est un exemple parmi d’autres. 
Depuis 20 ans, réunies autour de la pratique mu-
sicale, les jeunes bénéficient des connaissances 

Élu·e·s du groupe Malakoff en commun, 
communistes et citoyen·ne·s  > 16 élu·e·s
Féministe, et alors !
La lutte pour les droits des femmes et l’égalité 
femmes/hommes est une constante de l’histoire 
de notre ville. Dès 1925, la liste d’union des gauches 
a bravé l’interdiction de vote et d’éligibilité des 
femmes et présente Augustine Variot, qui devient 
l’une des premières femmes conseillère municipale 
en France avant d’être interdite de siéger par la 
Préfecture. Et, depuis 100 ans, la municipalité s’en-
gage pour l’émancipation et les droits des femmes.
Malakoff est signataire depuis 2013 de la Charte 
européenne pour l’égalité des femmes et des 
hommes dans la vie locale, et a constamment dé-
veloppé ses politiques de prévention et d’accom-
pagnement des femmes en lien avec ses centres 
municipaux de santé, le CCAS, etc. Un plan de 
féminisation des rues et des équipements publics 
est à l’œuvre. Notre ville est l’une des premières 
en France à garantir à ses agentes un congé mens-
truel en cas de règles douloureuses ou incapaci-
tantes : le féminisme peut aussi enrichir le droit du 
travail !
Bientôt, nous ouvrirons à Malakoff une Maison des 
Femmes, dénommée Françoise Héritier, grande 
scientifique qui a participé à des initiatives fémi-
nistes dans notre ville. Cette Maison sera un lieu 
ressource, d’accompagnement, d’orientation et de 
prévention pour toutes les femmes. Elle facilitera 
l’action des associations et dynamisera leur action 
au service de nos habitant-es.
Le programme d’initiatives et de manifestations 
prévues pour la Journée internationale des droits 
des femmes s’étend sur près de 3 semaines ! Ima-
giné avec les associations locales et l’ensemble 
des forces vives de la ville, il s’intéresse à la place 
des femmes dans l’espace public et leur droit à la 
ville. Nous serons heureux-ses de vous y retrouver !
A l’heure où les idées réactionnaires progressent, 
Malakoff sera toujours une ville de luttes émanci-
patrices et accueillante pour toutes et tous !

 Hugo Poupard 
Conseiller municipal 
hpoupard@ville-malakoff.fr

Élu·e·s du groupe Les Écologistes 
Collectif EELV, Génération·s  
et citoyen·ne·s > 7 élu·e·s 
A l’avant-garde de 
l’émancipation féministe
A l’occasion du 8 mars 2025, la ville de Malakoff 
propose une programmation riche et éclectique 
travaillée avec les services municipaux en par-
tenariat avec les associations, la Bourse du Travail 
de Malakoff et La Tréso.
En tant que politiques, Les Ecologistes de 
Malakoff prennent toute leur part au débat et  
invitent quatre chercheuses à partager les pre-
miers résultats de leurs observations et analyses 
sur les travailleuses domestiques dans des 
contextes historiques et nationaux variés. 
En effet, ces « femmes de l’ombre », véritables 
subalternes du soin, contribuent de façon essen-
tielle économiquement et socialement par leur 
activité professionnelle à l’ensemble de la  
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Mairie de Malakoff
> �1 place du 

11-Novembre-1918 
92240 Malakoff  
01 47 46 75 00

• �Lundi : 8 h 30-12 h  
et 13 h 30-1 8 h

• �Mardi, mercredi et 
vendredi : 8 h 30-12 h  
et 13 h 30-17 h

• �Jeudi : 8 h 30-12 h 
fermé l’après-midi

• �Samedi : 9 h-12 h

Numéros d’urgence
Samu : 15
Pompiers : 18
Police : 17

LES SERVICES  
DE GARDE

Garde médicale
• �Du lundi au samedi : 

20 h-24 h.
• �Dimanches et jours 

fériés : 9 h à 24 h
> �1, place de l’Église, 

Clamart.
Indispensable 
d’appeler le Samu (15).

Pharmacies  
de garde
• 9 mars
> Pharmacie Chuop 
1 place du président 
Kennedy, Vanves 
01 41 90 77 70

• 16 mars
> Grande pharmacie 
Bleuzen 
35 rue Jean-Bleuzen, 
Vanves 
01 46 42 19 53

• 23 mars
> Pharmacie Stalingrad 
21 ter boulevard de 
Stalingrad 
01 46 55 45 53

• 30 mars
> Pharmacie du Sud 
32 boulevard de 
Stalingrad 
01 42 53 26 72

• 6 avril
> Pharmacie Roux 
64 avenue Pierre-
Brossolette 
01 42 53 45 17

Retrouvez  
toute l’actualité  

de Malakoff  
sur malakoff.fr  

et sur

Nom de compte :  
@villedemalakoff

Bienvenue
JACQUES LEMARDELEY 
Edith, FERRAND Émile, 
SOUBESTE Elyse, DJIBOM 
Eva-Louise, BRACCIANO 
BRUNO Lyana, GIRARDIN 
Caleb, FOUILLEUX 
Timothée.

Vœux de bonheur
PESKINE Anthony & 
HÉNIN Bérengère. 

Condoléances
ROMAN Cécile veuve 
VARNET 100 ans, BEKCIC 
Milos 89 ans, DAYAN 
veuve BENCHITRIT Sarine 
95 ans, DANVEL Olive 
89 ans, JORE Madeleine 
86 ans, CHATRON 
Danielle 82 ans,  
LE MERLUS Clément 92 
ans, MAGNENEY 
Stéphane 58 ans, 
CHÂTAIN veuve BOUVET 
Denise 96 ans, CAILLE 
épouse NEY Marie-
Christine 68 ans, 
ALCANTARA GONZALEZ 
épouse GARCIA 
SEPULVEDA Antonia 
99 ans, FUSARO épouse 
FLORIT Maria 79 ans,  
BOUGHAREB Mohammed 
77 ans, PELLIER Claude 
90 ans, SCIORATTO Jean-
Claude 82 ans, 
BOUCHIKHI Mohamed 
89 ans, SULTAN William 
79 ans, DEROUSSY Yvette 
83 ans, RICHARD Denis 
68 ans, OUADAH veuve SI 
TAYEB Fatma 81 ans, 
LEPIGOCHER Henri 
94 ans, DUMONT Patrick 
76 ans.

L’ÉTAT CIVIL
Du 10 janvier  
au 12 février 2025

ANNONCE 
TIRAGE AU SORT

106 X 198

https://www.malakoff.fr
https://www.facebook.com/villedemalakoff/
https://www.instagram.com/villedemalakoff/
https://piaille.fr/@villedemalakoff
https://bsky.app/profile/villedemalakoff.bsky.social
https://www.linkedin.com/company/villedemalakoff/





